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qu'il n'y avait pas de vaineus au Canade, qu'il n’y avait pas de 
race supérieure, il se moquait des Canadiens français, il les trompait, 


laires manitobains, l'influence française s'est trouvée amoindrie, 


paralysée, parce que trop apathiques, trop généreux envers une race 


Ce sont ces gens-là qui nous demandent de les aimer, de leur 


radicalement et essentiellement égoiste dans le domaine national + x à j À 
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les noires avaient commis | impardonnabie erreur a'eure un Com s 1°24:8 : : L ÿ 
D rs ren 1... |loyalement avec eux à l'édification de la nation canadienne, et nous 
missaire anglo-protestant alors qu'il était en leur pouvoir d'élire 


avons tenu notre promesse, mais eux ont menti à la leur partout 
où ils étaient en majorité. 

Hier, c'était dans le domaine provincial, demain e sera dans le 
domaine fédéral. Déjà nous percevons dans le lointain les gronde- 
ments de la tempête, Les pleutres et les renégats dans leur coeur 
nous traiteront peut-être de visionnaires et de fauteurs de discorde, 
mais qu'ils ouvrent done l'histoire de la race et qu'ils nous indiquent 


francais Cette 


de la 


l'heure, ils se 


an l'anadien erreur jils 


l'ont dû payer d'un reenl 

Souhaitons venue 
veaux et 
missaire anglais qui, en vrai fils de sa race, fit faux bond à ses trop 
confiants 


Nous 


momentant civilisation francaise que 


resulsissent et renvoient 4 ses pores Ce Corn: 


unis de langue française 


sommes généreux ; trop, méme à l'excès; c'est en quelque 


ant natiané Line nes à: 1, ovinee de Ouébeet L x s d À “he « 

sorte un défaut national. Passe encore dans la provinee de Québee:|},, 4éeade où nous n'avons point subi de perséeutions, où un assaut 
nous y sommes forts et puissants, et la fourberie anglaise n'y peut |h point été tenté contre notre Jangue ou notre foi. {L'histoire de 
pas ouvertement attenter à nos droits, Mais au Manitoba, à OÙ otre cohabitation au Canada avec nos concitayens anglais, mais ce 
nous sommes minorité spolite, perséeutée, tonjours attaquée, tou- 


n’est que le récit de notre continnelle résistance à des empiètements 
de tout genre. L'histoire de demain ne sera que la répétition de 
celle d'hier, Donc, ceignons- nous les reins et soyons forts, 
l'heure de la grande épreuve approche. 

L'heure de la grande éprenve approche, mais aussi l'heure de 
la délivrance. Dissipé le nuage de fausse amitié qui nous eachait 
la réalité du péril, l'imminence de la menace; ouvert Labeès d'hypo- 
crisie anglaise qui empoisonnait hotre résistance; bien définies sont 
aujourd’hui lies positions de combat et l'enjeu de la partie. S'il 
nous faut payer du sanglant et douloureux holocanste de jeunes 
vies cette vérité, nous n’en oserons dire trop amer le prix, car sa 
révélation sera dans l'avenir nne source d'unité francaise au Ca- 
nada. race 
surgira demain, nous en avons l’inéhranldable conviction, plus unie, 
plus maîtresse d'elle-même, plus francaise et moins saxonne que 
jamais 


jours le souci de la haine destructrice de nos concitoyens anglais, 
c'est folie, stupidité que d'être généreux, c'est suicide national que 
de s'abstenir et de ne point s'emparer d’un champ d'action publie 
quand nous pouvons. C'est doublement fou et stupide que de déser- 
ter ainsi dans le domaine de la vie scolaire. Là, sur ce terrain, se 
livre le fort de la bataille; là a lieu le corps à corps, la bataille à 
l'arme blanche. Se désintéresser de l'élection des commissaires, 
laisser le champ libre À nos concitoyens anglo-protéstants, c'est 
lâcher pied, c'est tourner le dos à l'ennemi; fuir le ehamp de bataille, 
de victoire, abandonner ses frères d'armes, faillir à vos fils, pères 
de famille qui avez charge d’âmes 


car 


Le 26 juin dernier, dans un énergique sermon de fête nationale, 
le R, P. Hudon, S.J., qui a observé sur le vif le désastreux contrecoup 
de cette apathie et de cette abdication nationale, disait à nos frères 
de la province de Québec, coupables eux aussi, parce que chaque 
fois qu'ils élisent ou laissent élire un Anglais là où ils pourraient 


De la erise si douleurese que nous traversons, notre 


La Grande Nation 


nommer un des leurs, ils contribuent à limiter le rayonnement de 
l'influence francaise, en lui enlevant, aux yeux des Anglais, quelque 


chose de su force, de son poids, - 
aux yeux de l'Anglais 

‘Pour religieux, le pre 
mier moyen à employer est de prendre tout d’abord tout ce qui nous 
appartient. Il ne s'agit pas de dépouiller les autres, mais de ne pas 
donner aux autres ce qui nous revient 


seule la force ou l'intérêt compte 


défendr: sl le 


terrain politique et 


Samedi prochain, 14 juillet, le monde entier rendra ses homma- 
ges à la grande nation, la France, que ses ennemis disaient décré- 
pite, usée, dégénérée, déjà à demi morte, et qui depuis tout près 
trois ans donne au monde étonné et ravi le spectacle d’un incompa- 
rable héroïsme et d'une vitalité inouie. 


Plusieurs vantent la géné. 


rosité des Canadiens francais qui élisent leurs ennemis aux postes 
publies, lorsque eux, les Canadiens français, ils possèdent la majo- 


nee." U'ont de la naïveté, pour ne pas dire plus. Que a cé rapporté Bien des nations sont fortes et puissantes; d’aueunes ont plus 
cette générosité? Quand a-t-elle été payée de rEtour NOUS AVOPS | L'or, plus de sujets, plus de territoires, plus de ressonrees matériel- 
hissé sur le pavois des hommes qui ont usé de leur influenee pour 


les que la France, mais nulle n'est aussi vraiment grande, nulle ne 
fait autant anmpel à tout ce qu'il y a de fier, de noble, de généreux, 
d'immatérie;, de spirituel dans l'humanité, dans le coeur humain. 
C'est peut-être le plus étonnant spectacle de l'histoire moderne que 
l'existence de la France. Elle est comme l'esprit et le coeur de 
notre monde. Ampiifiant sur Joseph de Maistre, nous pouvons dire 
que l'humanité ne pourrait vivre sans la France. Elle se décompo- 
sait, se mourait, disait-on, et cependant elle donnait au monde ses 
plus grands savants; elle reniait l'Eglise, ele faillissait au catholi- 
cisme, elle devenait le porte-parole de l’anti-cléricalisme, et cepen- 
dant son or affluait plus que celui de toutes les autres nations pour 
la conversion des infidèles, l'expansion du royaume du Christ, ses 
fils et ses filles allaient en toutes les terres barbares de ce monde, 
terres brûlante et enfiévrées de l'Afrique ou terres enneigées et aux 
longues nuits de l'océan arctique, féconder de leurs sueurs et de 
leur sang les moissons des chrétientés futures; elle devenait nation 
de second rang, sa grande épopée de glorieux et chevaleresques 
combats pour la liberté du monde et le maintien de la civilisation 
chrétienne était close, on ne reverrait plus les exploits surhumains 
de l'héroïsme français et les étonnantes victoires de son génie guer- 


comploter contre nous; voilà ee que nous a valu notre générosité! 


Ji s'agit ton 
prendre ve 


it simplement de la plus simple des questions, savoir, de 
qui nous appartient. Dans les circonstances que nous 
nous mettions à pied les amis de persécuteurs, 
La générosité 
des Canadiens français est certainement très appréciée; on dit que 


Iraversolns, Si nos 


ceux-ci capituleraient dans les vingt-quatre heures! 


les Canadiens francais choisissent des candidats étrangers à leur race 
parce qu'ils reconnaissent leur infériorité politique! Certainement 
que la manière d'agir des Canadiens français méritait cette récom- 
pense !”? 

Souhaitons que nos frères de Québec comprennent et s’amen- 
dent 


chain 


Nous, puisque l'occasion se présente, agissons, et lundi pro- 
lisous autant que possible des nôtres anx postes de eomris- 
saires des 6 

‘*La liberté 
anglais. Nc 
dre contre | 


1es 


se paye d'une éternelle vigilance”, dit un axiome 


l’oublions pas, surtout quand nous avons à nous défen- 
es Anglais 


, PP. rier, et ne voilà-t-.il pas qu'elle éerit la fulgurante page de la 
Marne, qu'elle mâte sur l’Yser et à Verdun la plus formidable 
L'heure de L'épreuve UNE QU VS Re dus TI AT 


machine de guerre qu'aient vue les peuples, qu'elle fait de son corps 


un victorieux bouclier à la civilisation humaine et sauve le monde 
L1 L1 La 


A une majorité de près de soixante voix, le parlement canadien 


Le hill 
Borden se discute actuellement en comité; il sera bientôt voté en 


Samedi prochain, déposant ses hommages aux pieds de l'im- 
mortelle et incomparable France, grande et belle entre toutes les 
nations, les peuples amis formuleront dans leur coeur épris et re- 
connaissant le voeu que cesse bientôt la grande épreuve qui prend 
À notre généreuse ancienne mère-patrie les meilleurs de $es fils et 
la saigne à blane. A ce voeu, nous ajouterons le nôtre, plus affee- 
tueux encore parce que venant d'un coeur que fait battre un même 
sang, parce que jaillissant de l'admiration et de l’amour du petit- 
fils pour la grand'maman, l’aieule splendide et belle. Maïs insincère 
serait ee voeu si nous ne le traduisons en actes et ne lui donnons sa 
conséeration par une énergique défense de la civilisation francaise 
ét catholique en terre d'Amérique. Politiquement, nous ne tenons 
| plus à la France; les liens matériels ont été brisés par la guerre, mais 
Qu'importe: ce n'est que secondaire. De la chair à canon, ca [à l'épreuve survéeut le lien immatériel de la pensée française. À 
se refait Nos mères canadiennes-francaises ont assez de générosité | nons de le faire plus fort que jamais en maintenant partout le verbe 
pour redonner d'autres tils à la patrie; celles de Toronto pourront {de France, la pensée de France, la civilisation de France. Cela nous 
tenter de retirer des égoûts de leur ville les centaines de petits être: | vaudra des avanies, des rebuffades, des persécutions de la part des 
qu'un livre officiel du gouvernement ontarien les accuse d'y avoir | Anglais, mais la cause est si prenante, si haute, si noble qu'elle vaut 
fait disparaitre bien que pour elle on lutte, peine et souffre. 


nous offre en holocauste à l'ogre de l'impérialisme anglais 


tt grrr 
oo, 


troisième lecture, et avant une quinzaine, ratifié par le Sénat. Sane- 
tionné par le gouverneur-général et mis en vigueur par proclama- 
tion, les autorités militaires commenceront la eueillette de la chair 
Ce sera peut-être tâche plutôt délicate et difficile. M° 
Watters, l'un des dictateurs ouvriers au Canada, a clairement donne 
à entendre à Sir Borden qu'avant de se soumettre à la conseription, 
les ouvriers feront la grève générale 
pied de notre premier-ministre 


à canon 


Ce serait une rude épine au 
Le gouvernement sera-t-il eapable 
de trnce générale à is mise en vigueur de sa loi 


mäâter une résist 
inique et stupide? Nous en doutons 


sions d’une pleine liberté sous le[à la fois. C'était un officier d’ex- 
régime britannique. Jamais nous [périence et tout à fait compétent. 
n'avions osé leur confesser quelJe parle du colonel Pelletier, que 
nous n'avons ‘‘point confiance en|j’ai vu dans l'Ouest au temps de 
eux, ni ne les aimons'”, comme le {la rébellion. I] avait été blessé dans 
notait justement la Tribune delle lutte, d'où il est revenn pour 
Wännipeg. M. Jacques Bureau a prendre le commandement du dis- 
eu ce courage. Si suave, si récon-[triet de Québee, et il est parti de 
fortant et si vrai est ce discours{là pour la guerre Sud-atricaine., 
de M. Jacques Bureau que nous {On ne dira pas de cet homme qu'il 
croyons devoir le reproduire à était sans expérience, Il était aïat 
peu près dans son entier, tel que Îdes recrues réunies an camp de 
nous l’apporte l'édition francaise Trois-Rivières, qui avaient confian- 
des débats des communes, ce en lui. Le colonel Roy était nn 
Il y a dans cette question un {officier de même condition à pea 
côté auquel je ne puis toucher sans [de chose près, et le général  1es- 
une certaine douleur on regret, On [sard en était un autre. Aussi, lors- 
nous a donné les raisons pour les-[que j'entends dire qu'il n'a pas 
quelles on imposait le service obli- [fait de 
gatoire ; mais les feuilles indiquent {est qu'il a mal débuté, qu'on 
généralement de quel côté sonfflefne l’a pas encouragé et qu'il 
le vent. Je dis que les raisons que {s’est joint au colonel Blondin, tou- 
l'on a données jusqu'ici sont unelte sa vie opposé au recrutement, 
insulte À ma provinee, Bien que {si bien, que l’on hésitait à croire 
le sujet soit grave, les expreælqu'il avait changé d'idée sur son 
sions dont on s’est servi indiquent [chemin de Damas. Le général Les- 
évidemment que l’on exprime des |sard a débuté et on ni prédisait la 
sentiments que l’on a depuis long-|réussite ;mais on ne voulait pas 
temps derrière la tête, Læ sollici- [que le reerutement réussit dans la 
teur général (M. Meighen) nous {province de Québee. 
a dit, l’autre jour: ‘Nous Cana-[ Quand un homme part en guer- 
diens anglais avons les sentiments{re, qu'il va donner sa vie ou ré- 
les plus tendres à l'égard de nos|pandre son sang pour une cause, 
compatriotes français.” En son-{il vent avoir pour camarade quel- 
geant aux écrits de l’Orange Sen-|4u'un en qui il ait confiance et sur 
tinel, du Toronto News et autres} qni il puisse se reposer. [1 désire 
journaux de Kingston et d'Hamil-lmareher avec quelqu'un dont il 
ton, je me suis dit, ces hommes]|sait qu'il peut avoir la sympathie. 
sont de grands acrobates en paro-[Si nous devons en juger par les 
les, car si les sentiments exprimés |sentiments que certain groupe ma- 
dans les journaux à l'égard de lalnifeste à notre égard, les Cana- 
province de Québec sont des senti-[diens francais n’ont aucune raison 
ments d'amitié, je ne contprends d'attendre quelque sympathie de 
pas l'anglais. 


recrues, Imû réponse 


gens qui ne sont pas de leur race. 
On a dit que l’enrôlement volon-|J'ai été étonné de lire dans Îles 
taire avait manqué son but, Enljournaux que, dans une réunion à 
présentant ce bill, le premier mi-[Queen’s Park, «elle dont parle 
uistre nous à dit qu'eu 1915 et enfmon honorable ami de Russell 
1916 certains délégués étaient ve-[(M. Murphy), un soldat revenu 
nus lui demander de suspendre ou|du front a déclaré que, ai le Gou- 
de diminuer le recrutement, L'an-|vernement voulait contraindre les 
cien ministre de da Milice a dit|étrangers au service militaire, les 
qu'en mars 1916, on ne lui a pas {soldats revenus du champ de ba- 
demandé de cesser le recrutement, {taille se battraient contre les Ca- 
mais qu'on lui a dit d'y mettre une [nadiens francais. Ce qui m'étonne, 
sourdine et de le laisser se ralen-|ce n’est pas tant cette déclaration 
tir quelque peu. Conséquemment si que la manière dont elle a été ae- 
le recrutement volontaire n’a pas|cueillie, l’ovation faite à celui qu 
réussi la faute en retombe surivenait d'exprimer un sentiment 
ceux qui l’ont entravé. dont, jamais en ce pays on ne de. 
L'ancien ministre de la Milice 
assure que les chefs des grandes |#entiment, on ne le 
joua Toronto; il s’est répandu et 
l'on a pu voir dans la presse que, 
dans les rues de Québec, des sol- 
dats blessés avaient 61€ insultés, 
qu'à Fraserville et à la Rivière. 
du-Loup, on avait lancé des pier- 
présentés devant lui, mais qu'ilires eontre des trains où se trou- 
les a vite évincés ; que, pour n'’a-|vaient des soldats. Nous avons tout 
voir pas eu le même courage, l}de suite demandé une enquête, et 
premier ministre leur a cédé, Il!il en a été déposé un rapport sur 
ajoute qu'ils ont également pour-|le bureau de la Chambre, 
suivi de leurs doléances le minis-| Afin de voir &'il on y trouve de 
tre des Finances, et que celui-ci à quoi expliquer l'insuffisance du re- 
eu peur de voir arriver Toronto |erutement dans la province dé 
en armes. Et ce sont là les hommes |Québee, je vais lire ce que rappor- 
qui proelament l’échee du  volon- |tent de cet incident ceux que le ea- 
tariat. Si le volontariat a échoué |binet a chargé d'ouvrir une en- 
c’est qu'ils y ont eux-mêmes mis quête, Au paragraphe 10 du rap 
obstacle {port No 172, il est dit 
Je désirerais maintenant toucher | 
un mot de ce travail de recrute- 
ment dans la province de Québec. 
Mon honorable ami de Rouville 
(M. Lemieux) a fait, l’autre soir, 
une déclaration dont se sont mo-! 
qués nos amis de la droite qui ont | 
parlé contre le recrutement dans 
la province de Québec. Il a dit| 
qu’une des fautes du Gouverne- | 
ment, c'était de n'avoir pas em- 
ployé à cette propagande les offi- 
ciers qu'il fallait; et cette asser. Inutile de dire, monsieur l'Ora- 
tion, je la fais mienne. Si l’on |teur, que ces accusations n’ont au- 
avait envoyé à Toronto où ailleurs |eun fondement, puisque le rapport 


nontre 
industries poursuivaient le pre- 
mier ministre de leur  sollicita’ 
tions, dans la crainte qu'ils avaient 
de manquer d'ouvriers. Avec sa 
hardiesse habituelle, l’ex-ministre 
déclare qu'ils se sont également 


La majeure partie des soldats 
croit si bien que la province de 
Québec n’a pas encore fait tont 
son devoir en ce qui regarde l'en. 
voi de troupes outrezer qu'ils 
expriment leur opinion aux ci- 
toyens de cette province en ter- 
mes énergiques chaque fois que 
l’oceasion s'eñ présente, et cela 
semble avoir eu un effet sur les 
engagements volontaires dane 
ces localités. 


M. Joseph Saurette, Letel- 
lier, Manitoba ........... 
Un fermier de Haywood, 
MORVOBS: 5 NT et 
Georgien, Saint-Georges de 
Châteauguay, Man. ...... 
Alphonse Boulet, Dunrea, 
Calixte Comeau, LaSalle, 


sabe, Mn. 5,115. 70 
Amédée Vachon, Oak Lake, 


Ne LU $1.50 
Jos. Jutras, Letellier ....... $ .75 
Ernest Jutras, Letellier . ...$1.00 
Paul Saurette, Letellier ....$1.00 


Philippe Manseau, Letellier. . 
Onild Manseau, Letellier ... 
Wilfrid Barnabé, Letellier .. 
P. Parent, Letellier 
Saint-Claude ,,..,... bd ve 
Jackson, MeCrea 


A Pre 
François 
Creary, Man. ............ 
Cercle Langevin de l'A. C. 
J. C., Sainte-Anne des 
One 22 PU, tee. 
Cercle LaVérendrye de l'A. 
C. J. C. Saint-Boniface.. 
Fermiers de la paroisse, Ile 
des Chênes, Man. 
Bienfaiteur, Toutes-Aides ... 
Un ami, Camperville ...... 
Omer Leblanc, Saint-Léon...$1.00 
Les paroissiens de Saint- 


BIO) PL SES $6.25 
Cercle Saint-David, Saint- 

Jean-Baptiste, Man. ..,.. .$5.00 
Un jeune de l'A. C. J. C. 

Saint-Boniface ..,..,,.. .$3.00 


Total] 


de la commission établit que rien 
ne les a légitimées et que de plus, 
dans certains cas, ce sont les mili- 


taires qui ont attaqué les civils, 
que si les premiers ont à se plain- 
dre de ceux-ci, ce ne peut être que 
d'avoir reçu la réciproque. Ces 
gens étaient-ils satisfaits du blâme 
déversé sur les Canadiens français 
dans les limites du Canada? Non, 
monsieur l'Orateur, 

Afin de mettre en lumière cette 
hostilité et la position qui nous est 
faite, je me propose de soumettre 
ce télégranme à la Chambre, Le 


vrait tolérer la manifestation. Ce [rapport est daté du 18 mai. Le 19 
pas | juin, un câblogramme fut expédié 


de Londres à l'adresse de l’hono- 
rable député de Rouville, TI est 
ainsi Connu : 
Hon. Rodolphe Lemieux, 
Ottawa. 

Un major de la Colombie-Bri- 
tannique dit à un journaliste que 
son régiment avait été attaqué et 
insulté en traversant la province 
de Québec. Pouvez-vous m’en- 
voyer le rapport du comité d’en- 
quête? 

(Signé) Pelletier. 
M. Pelletier est le représentant 
de la province de Quéhece à Lon- 
dres, Comme l’a dit mon honorable 
âini de Rouville, on empoisonne la 
presse américaine. Eh bien, main- 
tenant quelqu'un essaye d'empoi- 
sonner l'esprit du peuple anglais 
de l’autre côté de l’océau, sachant 
que ces accusations sont fausses, 
qu’une enquête a été faite par les 
autorités militaires et que leur 
rapport a établi la fansseté des ac- 
cusations après la publication du 
rapport, voilà qu’on expédie eette 
dépêche pour s'assurer de la vé- 
rité d'affirmations par des gens 
rendus maintenant de l’autre côté 
de l'océan, 
M. Lafortune : Qui 
message ? 
(Suite à la page 2) 
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Seigneur Seigr 
pas dur Û ‘yaurme 
mais celui 
mon Père, 
là celui q 


me des cie 
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SPECULATION ET 
CIENCE 


Faire de l'argt il, en 


en faire ben ip, 


jours, la grande préoccupation de 
nombre de co nere! 8, d'i lus 
triels, de brasseurs d'affaire 

Autrefois les tits boutiquie 
et les marchands, satisfaits de ) 
destes bér heces, vivaient bonn 
ment leurs moyel t jot 
le jour, sans ambit nais attss 
sans gêne e était d 
leur cor 

\ujourd'hui, « est plus cela 

Ui hnévre e gpeculatl s € 
ecmr ‘e des têtes et les tient sans 
cesse en ébullition: on s'agite, on 
se pousse de l'avant. C'est à qui 


distance 
sera se 


secs rivaux, à 


$ 


luxe pl 1 tapageur et 


tueux. Une maison 

simple ne suffit plus, il 
ridhe résidence et des n 
prix. On rongirait de ] 
habits comiuuns, il faut 
de drap fin et donner à 
et aux enfants des 

et de coûteuses toilettes 


bition et les dépenses extravagar- 


tes n'ont plus de limites, parce 
ane la soif du plaisir, la recherche 
d'une vi itérielle, voluptueuse 
et st elle, sont devenues, elles 
ue tiables, C'est là, semble- 
t-il, bile unique de notre ne 
tivité. le but même de l'existence 

La vieille précia | païenne 
rop ll les | soeiéti 
mod [Al ix riches! 
1! tient bier s'habillent 
L \ eux l'estin À co léra 
tion, le respect. Maudits soient les 
pauvres! Ce sont des naufragés de 
la vie, des gueux, d: vens de 
rien 

Le commerce est devenu un vrai 
champ de bataille où des milliers 
de concurrents s'éla t à la fois, 
se heurtent et se housculent 

Malheur à ceux qui tombent (ils 
sont nombreux!) és autres leu 
passent sur 1e « ps en poussant 
un cri sauvagi 

Un rival à terre! 

Une chanee de plus pour moi 
pour 1e h ! 

Et avec une ardeur nouvelle, 
ils font la “hausse aux dollars 


Spécuiation et conscience 


Dans cet Î e de p« lation, 
au milieu haha des affai 
res, la conscience a bien de la pei- 
ne à élever une voix que, d'ail. 
leurs, on a tout intérêt à ne pas 
entendre. 

Elle parle de justice et de droits 


de 


à respecter, 


doivent régler les 
commerciales ; elle cond: 
spéculations avatageuse 


louches, des industri 
tomber les dollars dans 
mais en faisant, en 
de larges brèches à 
droits du prochain. 

Que tout a 
des hommes qui veulent 
à tout prix! On préfère 
maximes du monde, bier 
commodantes, et l'on 
tes sortes de 


” à 
cela est gt 


ii 


prétextes 


pour justifier une conduite qui ne 
we droite 


suit pas toujours la ligr 
LENT L le #uir 
ve P hent 
eux | ] Egli 
ls x az. pa nler 


je jou 


fite de la € ne quand elle se pré 
sente Quel mal y a-t-il à cela! 

Les prêtres n'entendent rien 
gu ecommerce, Qu'ils nous laigeut 


ni entrera dans 


voisins par l'étalage d’un 


commode La 


robes de 


lois inflexibles qui 
transactions 


même temps, 
l'équité, aux 


nant 


e au plus fin et je pro- 


CONS. 


qui élip- 


fas- 


s 


plu 


faut une 
bles dt 


des 
s'habiller 
la femme 


eu 


soie 


L'an: 


imne des 
A mais 
qui font 
la poche 


s 


pour 
s'enrichir 
certaines 
1 plus ac- 
oque 1 


spé 


des affai 


ah >» 
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» Jour Lire au Foper Le D 
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. quiues ave eurs SeP- | quer,f t ibri des lois Le tout est de bien préparer le 
rons ! et t »é 1 <&, arrot dis-le 
D eurs, je fais comme les 'sent d r i co vous pourrez 
iutres : c'est le 4 1wyen de réus-!el 1 ha! sy prendre 
sir Je is vous les f ‘ Pendant quelque temps, soyez 
Et les hommes qui parlent de la! us 62 mnête, strictement honnête en 
te tie ent cependant HET laffaires ay e7 guliè rent vos 
ge honnétes: ils se dix Les industries du marchand 4 seurs faites-vous la ré 
Ï ne, * eo 1) 86 4 r re- put ati ] tre un hom ne ex et, 
sion, ils savent au wnrant à. Première industrie H y a Fe e de ofûé Loù 4 milés 
1 ipte j di surs| VOUS le savez ; re qe 18 Puis, quand 4 pleine eon- 
“rations 1 juge « é 0,7 85 à pro | ar vous, faites des comman- 
le ra ni d'exeuses frivoles, |" à + Ne les bles, remplissez bien 
‘ ais r ndaines chand ot \yas Alors vendez au 
Pourr: ls alors Enseignez-le à vo nnmis ell.sha idez argent comptant, 
’ « # j voyez à et ‘ils la pratiquent dns À nporte quel prix. S’ 
et Moyens au t au: Deuxième industrie. Vous |. 1s faut * âte des‘blilote, fai 
jourd'hui pou 1 bp l'ar-|970s Dariois CR Again re A7 [tes-les mettre au mm de tré 
vent? chandises rires où de « S|femme. aui, séparée de bic Ave 
Diso f ichement: nom de n à ist , 1 Le vous, sera à ai à l'abri de la lo 
de ces habiletés prétendues sont | Fe 39 ou sur 165q vous Ensuite, sous forme de cade: iX, 
tout simpjement des esecroquerles [devr \ La 1 raDa sic pla ‘ en dépôt 1 VOOR parents 
Le diable les conseille à des hom-|"49! ou chez des amis sûrs ce que vous 
»s peu serupuleux et dont tout | Ne les mettez sur le : APLONT l'avez de plus riche dans le maga- 
e programme commercial pour- [que !€ 8017, & 14 icre au Kaz,}.:, 
ésumer en ces quelques|et, quand les elientes de dix # Enfin, réservez-vous quelques 
ts : | 1 pdt aber ehen dez-leur ces nilliers de piast pour les jours 
étoffes ME Te. . Jde famine, puis déclarez banque- 
Soutirer à l'acheteur autant] Vos commis ne seront pas fä-, 
d'argent que possible, en profitant |chés de prendre cette petite revan-| ps offrirez kardiment à vos 
de son ignorance ou en abusant de |che sur les acheteuses qui les tien-! eaiers déconfits quelques dix 
sa simplicité pour le tromper ha-|nent sur pied à de pareilles heures |, 4e dans la piastre. Ils devront 
bilement de nuit . : : + ts'en contenter. 
Faisons une promenade à tra- Ray pour AT à ia Deux ou trois faillites de la sor- 
ers le monde des affaires et de la T) Byolités h diment À trio Les |*€ ous mettront dans vos affai- 
spéculation. Prêtons l'oreille aux ns +: ee Pr g:|res. et au mieux avec le diable 
oncellé perfiès que Je diable chances qui se présenteront « Il Au revoir, Monsieur Au sui- 
. ru Pré «| VOUS avez affaire à un brave hom-| vant ! 
donne ä ceux qui ve dent deveni I {me d'habitant, ou à q ielque per va 
iches, à tout prix, de n'hmporte sonne naïve, disposée à eroire tout| Deuxième client: le marchand 
GUGUE HAINE lee que vous direz, vendez le plus épicier et le diable 
Commerçants, industriels et spé- her possible, tout en jurant bien ; 
culateurs en visite chez | fort que c'est bien juste si vous cr Monsieur, je suis marchand 
le diable ne perdez pas d'argent dans leépicier. 
marché. C'est un métier où l’on doit 
Le diable, à son bureau. Quel-| Quatrième industrie.—[a clien- très honnête, et je l'ai été 
e foule ce matin! mon bureau est tèle des femmes quettes. ’à ce jour Mais les profits 
} et je vois encore dans Une des principales ress petits,..”. l'argent rentre s 
ue ongue procession | pour augment s bén nt!... Je voudrais aller 
1 teurs Q L { eulent |; vol rer à client plus vite en besogne. Ne pour riez 
donc ces gens-là? femmes eoquettes et dépensières|vous pas m'indiquer quelques re- 
Messieurs, {| l'y a-t-il pour votre de votre quartier. cettes pour atteindre ce but? 
ss vice? | Elles font, d'ordinaire, la for- À \ à 
Le foreman de la délégation. Ah À SR # habiles. Le diable. — Bien volontiers, 
Monsieur, je suis chargé de par: | Étudiez bien leurs habitudes et |M9n ami, Voyons, l'CpassOns 106 
ler au nom de tous; du reste, no- |le ur Er et quand Mme recettes. à l'u nd des épiciers 
tre demande est la même. |[X.. ou Z... entrera au magasin, | Pour faire de l'argent. 


Nous sommes des catholiques, | 
appartenant à des professions di- 
versés: inarchands, industriels, 


spéculateurs et habitants. . No-|vons avez de plus beau, de plus 
tre le même aussi: nous | 


riche, de plus à la mode dans vos 
voulons de l'argent, mais il Y à marchandises. Puis faites appel à 
dans la religion un eommande-|,4$ plus belles phrases. Soyez élo- 
ment qui nous gêne beaucoup, | quent. 
septième: ‘Bien d’autrui|  Dites-lui comme ces étoffes cha- 
ne prendras ni retiendras à ton |toyantes iraient bien à sa com- 
escient. | ple xion, comme ces rubans Ini don- 
* ous le Ineraient bonne mine, quelle ma- 


vite, accourez pour la servir vous- 
méme. 
Etalez à ses regards tout ce que 


désir est 


il 
c'est le 


avez, Monsieur, être 


strictement honnête en affaires, |gnifique occasion ce serait de re- 
c'est potit profit. D'autre part, |nouveler ses toilettes et celles de 
agir malhonnétement, en mettant |ses filles Du reste, par égard 

uain dans la poche du prochain, |bour une cliente aussi constante, 


s'exposer au péniteneier, et, | vous lui laisserez ces étoffes au 
de plus, donner franchement son !pyix cofûtant, sans un sou de 
ie au diable, ee qui nous répu- bénéfice 
me, je vous l'avoue. La femme commence à être fas- 
N'y aurait-il pas mon d'évi-|einée par la tentation, l’envie 
ter ce double écueil? de tourner [jui monte au coeur Elle va di- 
cette difficulté? Ne pourrait-on |re oui,. mais une pensée l’arré- 
pas faire de l’argent sans que lalte, . 


conscience criât trop fort et sans 


strictement dé. 
rien à craindre de la loi et 


toute nouvelle dépense. ... 


Son mari lui a 


avoit fendu 


de la justice ! Ù Va-t-elle passer outre et s'exposer 
Le diable. — Mais certainement, | une scène déplaisante à la mai- 
Messieurs, certainement, la chose | son? 
est possible Vous lisez tout cela sur son vi- 
Je saisis votre pensée ‘sage. 
Vous désirez savoir eomment,| Bien vite, venez au secours de 
en affaires, on doit s'y prendre |l]a pauvre femime. 
pour jouer au plus fin et s'enri-| Offrez-lui un crédit à longue 
chir sans avoir l'air de dérober le | échéance. Vous vous rattraperez 
bien d'autrui? tout à l’he ire sur le prix, car 


Je vous l'enseignerai bien Mme X. n'a pas la moindre 
lontiers. Aujourd'hui, bon n le idée de ce que ces étoffes peuvent 
de eatholiques pri itiquent ces ha-|valoir, Elle p 


paiera ce qu le vous vou 
biletés et s'en trouvent: bien.... | lrez. 
au moins pour le présent, | Enfin, vous triomphez. Votre 
Mais vous êtes d conditions |elie nte venait 1 magasin pour 
rop différentes pour que je puisse l'acheter une aune de coton: elle 
vous instruire tous à la fois. lén sort avec de belles étoffes et 
Ayez done | ‘abligeance de vous cinquante piastres de dette, 
présenter l'un après l’auti- Dans six mois, quand le mari 
(Tous sortent, à Ne recevra le billet, il y aura une 


d'un seul.) 


Premier client: le marchand de 


seène orageuse à la maison. 
L'homme s’emportera contre sa 
nouveautés et le diable | femme et contre vous. Il vous ae- 
cusera de ruiner, parce que 
—Monsieur, je suis un marchand | vous poussez Sans cesse sa femme 
de nouveautés. |à la dépense. 
Je n'ai fait jusqu'ici que des! Laissez-le dire. 
profits bien modestes dans mon, Ilsera bien obligé, en définitive, 
commerce et je désirerais voir | de puyer ces comptes, et, à la pre- 
sugmenter mes bénéfices. |mière occasion, vous recommence- 
Mais aussi, je voudrais devenir lrez avec le même suecès. 
flae, comme tel et tel de mes con- | Cinquième et dernière indus- 
frères. Leur commerce n'esi pas|trie: la banqueroute. — Si ces 
et ête ndu que le mien et pour. | finesses ne vous mènent pas assez 
tant les voilà qui achètent des|vite au résultat désiré, alors re- 
maisons, placent de l'argent en |eourez aux grands moyens, prépe- 


} 
1e 


banque et font les gros messiaurs. | rez une banqueroute 
Le ont né doute nn secret ane | ne aqueronte ! wa: Mou 
j'ignore et que je voudrais b ur», pour Je marchand, c'est la 
nr } l'anv siné ! 
- \ - 
dre ? Pas toujours, nion ami, Das 
Le diable, — Bien volontiers, toujours... J'ai connn plus d'un 


Monsieur marchand qui, par des banquerou- 
Vous bablemeni négli-| es et bien combinées, 
gé dans votre commerce certaines | est arrivé à mettre de côté de bel. 

petites industrie à prutie Lies sommes d'argent, 


avez pr tes successit 


faciles 


Vous con- 
secrets de 
En donnant à la balance 
légère inclinaison de votre 
en y jetant, d’une certaine 
manière, sucre êt café, vous la 
rez fléchir plus facilement et ainsi 
vous gagnerez quelques onces sur 
chaque client. 

Ce sera peu de chose sans doute, 
mais l’opération, répétée une cen- 
taine de fois par jour, ne laissera 
pas de vous donner de jolis béné- 
fices à la fin de la semaine et du 


Première recette, 
naissez, n'est-ce pas, les 


la pesée? 


une 
côté, 


fe- 


it les 


font 


pro erbe 


ruisseaux 
si dit le 


pet 


* 


randes rivières 


Deuxième recette. 


mani 


pulant adroitement vos uarchan- 
dises, vous pourrez faire des bé.- 
néfices considérables 


Done : du plâtre dans la farine 
De la chicorée dans le café 
De l’oléomargarine (beurre de 

gras de boeuf) dans votre benrre 

de vaches. 
De la mélasse ou de la cassona- 
de dans votre sirop d'érable, 
Sur dix oeufs frais, deux 
trois qui soient douteux. 
Dans un minot de bonnes pata- 
tes, un quart de celles qui, l'hiver 
passé, gelèrent dans votre cave. 
Vous n'êtes pas pour supporter 
seul toutecette perte: vos clients 
devront bien en avoir leur part. 
Vous avez ainsi mille 


ou 


ressources 


d'augmenter vos profits, sans qu'il 
y paraisse. Mais j'arrive mainte- 


nant à des moyens plus sérieux. 
Troisième recette: vente de 
fortes Vous avez, 
n'est-ce pas, une licence pour la 
vente des spiriteux ! 
—Oui, Monsieur, je puis vendre 
au gallon. 


boissons 


— A la bonne heure! Si vous 
êtes adroit, c’est là ce qui vous 


donnera le plus d'argent. 

En arrière de votre magasin, 
ayez un petit réduit secret où vous 
üffrirez un verre de whisky aux 
pratiques ordinaires. 

Cela vous aidera d'abord à con- 
server votre <elientèle et même à 
la revoir plus souvent. 

Ensuite, bien des hommes, amor- 
cés par ce coup d’ appétit, vous 
achèteront la bouteille entière a- 
vant de sortir du magasin. Enfin, 
certaines femmes, attirées par vo- 
tre obligeance, accepteront, elles 
anssi, ce petit coup d'encourage. 
ment Ile e tre faible 
elles épront up dé: 
douleurs d lagitude 
générale ; un hsky avec 
de l’eau et du sucre leur rendrait 
leur belle humeur.. Même de 
nouvelles clientes vous viendront, 
quand ee petit secret sera discrè- 
tement connu dans le quartier 


mveront 
evnnt tout à re 
tom a 
€ 2 


rale do 


La vente du dimanche | le vous er en di I est à genoux, de- 
fui tits hits que Y s pou- puis 16 comme cut de ln mes- 
Le dimanche, tenc ] e sur les autres produits !se jus À pue le célébrant mon- 
sin Î bien entendu 1 la ; ‘le y ferme, Vous les connais te à iute ors 1 peut s'us- 
sez la porte de côté ouvt | gcoi 
les initiés. On se passera À D eau dans le lait Res ssis pendant le Kyrie et 
1 not d'ordre À la hs | Des s N x iux G A, pius s qua d le 
Montrez-vous très ee ) fs frais prêt s salue par le Dominus 
dant X qui, ce } à, au Du sirop d \ té avt vobiscum «: restez debout pendant 
rai besoin d'un flaco le gin la cassonade, ete. ete es sans, à s que ce ne soit 
ou de whisky pou A Quand vo \ ] les ( esse des rts où un jour 
ep is r s cle I ux, là vous p ' ) | l'Avent, de Carême ou de 
ce ne « grand is l'expo | \ s devez être à ge- 
11 est sur nu d la git 1 + “ f à US nd D oux D | S OFAISONS, Comme 
tend emps le fait du reste le clerg 
La nn est indisposéc Consulte s \quignons { Vo HIS Dé | l'Epi- 
Le petit de r al au Ils en savent aussi long a leltre, le lu Graduel, de l'Alle- 
tre, un punch bien chaud fera | diable luia, du Trait et de la Prose et 
du bic A . \ IS s léverez qu ind le Dia- 
Tout cela est f s le sa A l'ouvrier cre s0 ent commencera 
ez. Cet ho ec es 1gne ; il Qua | vous, n brave homme | l'Evangile 
! sa fan dans la rmisôri l'’ouvrier, jt ‘ai D rand'chos Pendant ! Credo il faudrait 
il a déjà beaucoup trop de boisson \ vous répondre Votre métier vous lêt rég rement debout, car 
dans le corps. N'importe! prenez|fire pour ainsi dire, à être hon st une profession de foi, mais 
lar et donnez-lui un n lnête ge veut que tout le monde 
sk: 'out ce que vo jou faire it assis, même le clergé: suivez 
vous envoie son petit gar-| s'est d'essaver de tricher le pa usage. C'onformez-vous de même 
con ou sa petite fille, vendez en-|{,6n, en vous faisant payer de \ la coutume introduite par Saint- 
core, pourvu que l'enfant ait l'ar-|hesogne que vous n'avez pas faite, | Lu i de France, de se mettre 
gent en main | des journées de travail que vous !à genoux pendant l'Et incarnatus 
La pauvre petite! elle fait piti ivez passées à l'auberge, a: les est du Credo bien que le clergé ne 
à ir, à peine vêtue de misérables camarades le fasse que les deux jours de 
haillons! Ses yeux sont rouges, Tâchez aussi de mettre la main!l'Aunonciation et de Noël. 
elle a pleuré; sa voix tremble en| sur tont ce qui pourra être utile à! Depuis l'Offertoire jusqu’à ls 
demandant la boisson maudite qui|}5.maison : des clo is, des vis, de la Préface, vous serez assis: lors: 
cause tant de misères à sa mère. peinture, du bois, du vernis, ete. |qu'après l'eneensement du choeur, 
Mais la père a menacé de battre |&te l'enfant de choeur viendra ensen- 
l'enfant si elle ne lui r apportail Le bourgeois est assez riche pour  eer les fidèles, tous alors devront 


pas de boisson, 
Vendez quand même, sans 
der la petite malheureuse 
Ce sera une piastre de plus dans 
votre tiroir 
Enfin, si vous voulez employer 


. Elle a eu peur. 
regalr- 


le 
{ 


grand moyen de devenir riche | 
tout d'un coup, je vais vuus l’en- 
er... mais prudence! appro-| 
nous, je vous le d tout 
‘ ’oreille 
., Quatrième recette: assurance et 
feu. — Faites des achats cons sidé- | 
bis: mais prenez une forte as- 
surance sur votre magasin. 
Un beau soir que vous serez 


seul, oubliez à la cave ou au gre 
nier, tout près de caisses d’embal- 
lages ou de votre: provision d'al- 
lumettes, une forte lampe bien 
remplie de pétrole, et disposée de 
facon que, pendant la nuit, elle 
tombe ou éclate en morceaux 
Fermez tout à elef et 
trarquillement chez vous. 


rentrez 


Bientôt vous entendrez sonner | 
l'alarme da feu et vous rirez du 
ban tour que vous avez joué à 


l’assurance et à vos créanciers. 
Voilà, Monsieur... Au suivant! 
Troisième client: l'habitant et 


l'ouvrier en visite chez 
le diable 

Le diable. Un habitant, un 
ouvrier en visite chez moi! cela | 
n’a rive pas Souve nt Voyons, 
nes ain qu'y a-t-il pour vot 
service ? 

L'habitant, Moi aussi, Mon 
sieur, je voudrais jouer au plus 
fin; mais, vous le savez, je n'ai 
pas grande instruction, pour 


riez-vous pas m'aider de quelques 
bons petits conseils ? 

Le diable. — Mais oui, de bon 
coeur, Vous ne vous attendez pas, 
bien entendu, à faire de gros pro- 
fits, comme ces messieurs de la vil- 
le; pourtant, avec un peu de fines- 
», il y aura aussi pour 
vous de gagner, sinon des, louis 
d’or, au moins de bonnes piastres 
sonnantes. 

Ouvrez les deux oreilles ct 
tez. 

Quand vous irez vend 

à la ville, mettez le beau foin sur 
dessus de la charge, bien en vue; 
le mauvais, foin rouge, au 
lieu, et affirmez hautement à 
cheteur que le tout est de première 
aualité. 
Si vous devez vendre votre foin 
à la peste, avant de partir, jetez 
une demi-douzaine de seaux d’eau 
dans la voiture, mettez du foin 
sec par-dessus et faites-vous payer 
argent comptant. 

Le bourgeois verra 
habitant est assez fin 
jouer des tours. 
Vous offrez des p 


LL moyen 


teou- 


le ni- 
l’e 


bien qu’un 
pour lui 


atates en ven 


te : les grosses en dessus, les petites | Monde et en l’autre, la meilleure 


et les pourries, au milieu. 

Même true pour le beurre. 

Du beau beurre frais, bien appé- 
tissant sur le haut de la tinette, le 
beurre de l’an dernier au centre; 
à moins que vous n'ayez | ‘és | 


- service du gouv 


[ du foin | 


: [vous payer ces bagatellasaà pour recevoir l’encens. 
| Mais, par exemple, pour vous, omprenez bien la raison de cet- 
Île grand moyen de sauver de i'ar- te cérémonie; après avoir ensencé 


be nt sera de faire des dettes chez 
[le boucher, chez le boulanger, 


les dons qui vont être changés au 
sur- corps et au sang de Jésus-Christ, 


Itout chez le marchand pour habil-|après avoir ensencé l'autel qui re- 
(ler votre fe en dame et vos!présente le Christ, le célébrant est 
| jeunes filles en élégantes demoisel- encensé lui-même parce qu'il par- 

puis de ne pas payer vos |t cipe au sacerdoce du Christ; 

dettes. Faites exception pour !puis l’on encense tous les membres 
l’aubergiste seule t de ne!du elergé qu sont au choeur par 
|pas vous fermer la port de ce respect et pour le caractère sacré 
lieu de consolation dont ils sont revêtus. On offre 

Au revoir, Messieurs l’encens aux fidèles eux-mêmes 

| Au suivant! parce qu'ils font parti aussi de 
Le diable, impatienté Com-|l'Eglise qui offre le sacrifice, de 


|ment ! encore 


plus, on honore ainsi en vous, fidè- 
le caractère de chrétien qui 
est dans votre âme. Mais encore 
nous sommes des)est-il qu'il vous faut reconnaitre 
travaux publies,|cette marque d'honneur qu'on 
entrepreneurs, des jobbers au d'où vient done que 
trop souvent la plupart des fidèles 
restent tranquillement assis pen- 
Idant qu'on encense comine 
membre du Christ sans avoir l'air 
vaux publies au service du gou-|de se douter le moins du monde 
lvernement, vous venez demander de l'honneur qu'on leur fait. 
au diable des conseils pour faire! Pendant la préface, tout le 
de l'argent !.., monde est debout ;: au Sanctus, on 
Mais vous vous moquez de moi. se met à genoux, et à moins d’une 


troupe de 
Mais on n’en finira 
{done pas ce matin!. 

Monsieur, 
leontracteurs de 


| des 


toute 


solliciteurs!.:1. 


une 


lee, 


vous donne ; 
| ‘rnement., 
| Le diable, avee humeur. 
ment! Messieurs, des entre- 
preneurs, des contracteurs de tra- 


Com- 


vous, les 


Je n'£i rien à vous apprendre... fatigue extrême on ne doit point 
Allez, messieurs, vous êtes tous s'asseoir pendant que Île Saint- 


[de force à en remonter au diable |Sacrement est sur l'autel, jusqu’a- 
leu personne ! s près la communion du prêtre 
| Ils éortent \ssevez-vous pendant que de 


choc 


observez 


ur chante la communion et 
pour les dernières orai- 
ce qui a été dit pour les pre- 
mueres 

Vous recevrez à genoux la bé- 
nédietion du célébrant et vous 
| vous mettez debout pour le der- 
nier évangile. 

N'oub liez pas aussi que le voeu 
de l’église est que les fidèles pren- 
[nent part au à mi à chantez donc 
au moins avec le choeur, le Kyris, 
la Gloria, le  Credo, le  Sanctus, 
| physionomie semblait narquoise et |[l’Agnus Dei; répondez aux salut 
moqueuse ?. Il avoit l'air d'un [du prêtre; Et cum Spiritu tuo; 
homme qui cherche à duper des |Amen, etc. 
dit Si vous faites ainsi, si vous sui- 
vez d'un oeil attentif et d’un 
coeur docile toutes les cérémonies 
de la liturgie, votre piété sera ex- 
citée parce que vous serez intéres- 

oit chez le diable, après la |sés davantage à l'oeuvre sainte 
|mort k O: par excellence ; votre hommage se- 
vant ces conseils, ra plus agréable à Dieu et les gr. 
HER ce chemin-là ces que vous recevrez, plus abon- 
dantes 
‘La semaine 
brai.”’ 
Le 242 —— 


Epilogue 


des solliciteurs 
autour de ident, 
Celui-ci pre nd la parole | 

Me s, dit-il, vous venez 
d'entendre les couseils que le dia- 
ble nous donne faire de l’ar 
{gent, pour le faire vite et n'avoir 
rien à craindre de la justice ni de| 
| la pr ison., Mais, avez-vous 
qué pendant qu'il parlait com 
lelignait de l’oeil et 


sOlé 


La bande entière 


est reunie 


son prés 
ssie ul 
pour 
rernar- 


eil 


comme sa 


imbéciles, Tout ce 


rien de bon 


la ne me 
Après tout, nous sommes des ca- 
tholiques... 
Aucun de nous, j( 
aller di 


ne 


» pense, veut 


, * 
11 68t avis qu en sul- 


nous prendrions 


C4 Voici donc mes comglusions ; 

| Je préfère avoir moins d'’ar. 
|gent et continuer de faire un com- 
|merce honnête. 

Je préfère une conscience tran- 
quille aux dollars qui entreraient | L'un des avantages de la vie re- 
par la manvaise porte. ligieuse, c'est qu'elle fait des pré- 

|” En un mot, je préfère la loi de | destinés. 
Dieu aux conseils du diahle., La piété et l'étude sont les deux 
Qu'en pensez-vous# bases de toute vie utile aux âmes 

Tous. Nous sommes du mé-|et à l'Eglise. 

Ldle avis. Peut être heureux en ce! , La réforme de la discipline et 
des moeurs, unie à la charité, fait 
le vrai pasteur des âmes. 


DRE RENES ERARREE srnnitié 

Bonne pilule pour les femmes 
qui souffrent. -- La vie de recluse 
mente par les femme leur est une 
fréquente cause de dérangements 


religieuse de Cam- 


habileté est encore et sera tou. 

jours d'être hounête en affaires. 
Au diable les finesses qui ont 

ki d'ombre pour réussir!.., 


Ed. Hamon, 8. J. 


de cet habitant qui, l'an dernier, | —‘*Misères humaines”? d'estomar et du foie et la‘raison 
. . « . | « 

vendait à Montréal des enr. no TEE EE des fréquentes douleurs qu'elles 
de glave, avee une couche de beur. éprouvent, Les Pilules Végétales 
re u Mais le tour IDE L'AFTTITUDE DES VIDELES | de Parmelee cuvprireront ces ir. 

éngereux et ne peut pa jé | PENDANT LA MESSE regularités du fnie et rendront à 
ter Auss je n'c pas vous le 1 la f mu La sant st la vigueur. 
conseiller. dus ous-en à l'au-| Les femmes les plus délicates peu- 


tre ; regardez la bourgeoise, 
en face, d'un air honnête et naïf 
Elle vous achètera votre beurre 


et le paiera un bon prix. 


bien |! 


Aux messes chantées, les règles 
sont plus précises et doivent 
| par conséquent 


plus d'attention, 


vent sans crainte user de ces pi- 
lules par ce que leur action tout 
aveclen étant efficace est douce et sans 


dangere, 


| 
être 


observées 


Autour de la Ferme 
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